
Même plus l’impôt sur les os, arrive maintenant le chaos!

Les conditions de travail des agents de la DGFIP sont devenues préoccupantes. Dans le Haut-Rhin,
après avoir visité de nombreux services (CDIF Mulhouse et Colmar, SIE de Colmar, SIP de Colmar,
SIP de Mulhouse, SIE de Mulhouse, SIP de Saint-Louis, les SGC et les trésoreries hospitalières de
Mulhouse et Colmar…), le constat est clair : les collègues sont en souffrance.

Les  sous-effectifs  (vacances  d’emplois)  combinés  aux  suppressions  d’emplois  alourdissent  la
charge de travail dans les services d’année en année. La DDFIP 68 recrute des contractuels avec un
contrat  de trois  ans  renouvelable une fois,  parfois  les  contrats  sont  plus  courts  (quelques  mois
seulement).

Les journaux DNA et l’Alsace ont rapporté une procédure judiciaire à l’encontre de la DDFIP du
Haut-Rhin, concernant le suicide d’un collègue. L’affaire est en cours d’instruction.
Le simple fait de mettre en cause dans cette procédure notre direction, prouve bien le mal être latent
dans nos services.
Trop  de  collègues  sont  en  mi-temps  thérapeutique,  en  arrêt  maladie,  ont  des  TMS  (troubles
musculo-squelettiques)  liés  au  stress,  sans  parler  des  RPS  (risques  psycho-sociaux)  qui  sont
grandissants. 

Nous  avions  déjà  demandé  à  la  direction,  et  ce  à  plusieurs  reprises,  que  des  mesures  soient
clairement prises afin  d’améliorer  les  conditions de travail,  pourtant nos demandes sont restées
lettre morte. Nous ne souhaitons pas des thermos, des plantes ou un baby foot. Nous souhaitons que
le travail de tous les agents soit reconnu (et pas seulement dans un mail du directeur national), et
que les conditions de travail et surtout la charge de travail deviennent une réelle préoccupation de
notre direction.
Nous ne voulons pas attendre que l’irréparable arrive de nouveau pour agir.

Pour nous contacter     :  
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cgt.ddfip68@dgfip.finances.gouv.fr


